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laquelle assistent tous les Religieux, avec la popula-
tion latine de Bethléen et tous les Pèlerins.

A cet effet, les Grecs ot déjà quitté le Sanctuaire;

cat les différents Rites ne se mîîêleînt jamais dans les

cérémonies qui se font dans la Sainte (grott ý. Viennent

ensuite les Arméniens schismatiques qui célèbrent
an.. leur M\essie. Après la célébration de ces quatre
Mrss.es, le Sanetu ire resie libre et les IPé rins

peu vt. y Pi ier sani cainte d'être tr oublés dans leur

reculi Clment. Dtans le-I cirantaMce3 Où il y a n1

grand ioiub: e de p:, trs Ca lli lutes, et que les Latins

d iren% cei'brer plus de deux Menes, lewiuelXs
seules leur s-at. acordées par les R èglemnents, ils un

avt rtissent les Gre e3 qui g.n'ydement n'y opposent

aucune dilliculté. Ces derniers pourraient, <n rigueur,

le faire, car les Latins n'ont strictement le droit de

célébrer, chaque iatin, que den Messes dans le

San ctuai re.

Entie-temps les Pères de Terre-Sainte c éièbrenit la

sainte Mes.e, soit dans leur belle église paroissiale,
soit dans les grottes souterraines que nous avons déjà

1isitées et où nous reviendrons ce soir avec la Psn-

cession Quotidienne. A une heure déterminée, i

Conunîunauté descend au cheur, et connence la réci-

tation des Petites lIeur, s de l'Ollice de la sainte
Vi. ig.., suivie de Prime et Tierce le l'Ollice C.nonial.

T .u- l's lt liieux ussi-tent alors à la Messe Conven-

:lle qui est tou ij ,urs sp alea nit. célébréo pour les
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